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'~~~------...;._____~- 1958 ~~:;~~~ 
' 
Je propaganJe a votre Jisposition 
- Une edition speciale de << l'Humanite - Dimanche >> 
comprenant une page valable pour touies les circons-
criptions e-t une autre s' adressant aux elec{eu;-s et e!ec-
-r~rices de v·otre departernent. 
- Une edition speciale de << l'Humanite - Dimanche >> 
s'adressant aux petits commer~ants et artisans. 
- Une edition speciale de << La Terre >>. 
- Une edition speciale de << l'Ecole et la Nation >>. 
- Un depliant illustre s'adressant a la ieuncsse. 
- Un depliant iliustre s'adressant aux femmes. 
- La lettre aux travailleurs socialistes. 
- UNE MAGNIFIQUE BROCHURE, ABONDAMMENT 
ILLUSTREE, CONTENANT LE PROGRAl\~ME DE 
NOTRE PARTI POUR LES ELECTIONS. 
- 16 PAGES, VENDUE- : 5 F 
Elles sont toutes illustrees et traitent les i hemes suivants : 
- Le 41 e anniversaire de la Revolution Socia!iste d'Oc:obi$e 
(c·olombier). 
- Pour la defense des libertes democratiques (co!ombier). 
- Pour l'aide aux petits et moyens paysans (1/2 e} 1/4 
co!ombier). 
- Ouvriers, paysans, nous sommes le grand Parti des +ra-
vailleurs (I /2 colombier) . . 
- Pour le pain, la paix et la democratie, P·our l'avenir de 
la France (colombier et double colombier). 
- Fran~ais a part entiere ? (I /2 et I /4 co!omb·ier). 
- 1936-1946 - Les grandes conquetes sociales (colombier 
e·t I /2 colombier). · 
- Pour les vieux travailleurs (colombier). 
- P·our la negociatio·n en Algerie (co!ombier). 
r----------------------------------------· 
~ \ "A7 ous 1i' entendons pas presenter, ici, un << scliema 
' 
com1Jlet >> de discours. Les camarades qui auront a 
prendre la parole au cours de la cam1Jagne electorale 
ayartt a ce sujet JJleine initiative d' etablir ltn tel schema 
en tenant compte des particularites et des pro~le1nes 
locaux. 
lVous voulons seulement expliquer quelquescouns des 
.. 
proble1n es les ]Jlus sensibles de l' heure · et qui sont 
susce1Jti.bles de jouer un role iniportant dans la deter· 















I. IMPORY"NCE DES ELECTIONS 
l\1oyen d'affirmer 1 " 
d'en fin.ir avec une politicrue 
de chon1age. 
' -~1te11tement et la volonte populaire 
~e gu.-erre, gen.eratrice de misere et 
- Les elections legislatives se deroulent a quelques semalnes 
du referendlllll, Ull COUrS duq11e} de llOinhreux repunlicains 0111 cru 
voter pour t1n cl1angen1ent radical de la poli~iqtre fran<laise dont 
ils suhissent les nefastes effets, en reponda11t oui a la Constit~tion. 
- Les hoITI111es et les partis qt1i ont applique ot1 soutenu depuis 
onze ans cette politique de faillite (Pina)7 , Gl1y Mollet, Bidault, 
Pleven, Soustelle, etc_.) osent se presenter comn1e des partisans du 
<< renouveau >> afin de tron1per le peuple. 
- Seul cfe tous Ies partis, notre Parti Commzt1iiste Frant;ais 
1i'a aucune responsabilite clans la poursuite d'une politique qui a 
tant fait de mal a la France et a 11otre peuple (pas de ministres 
commt1nistes depuis 194 7). ~ 
C'est pourquoi le Parti Co1nn1t1niste Fran~ais se presente avec 
confiance devant les electeurs. . I 
- Le << scrutin d'arrondissement >> est un scrutin de voleurs 
destine a reduire le no111bre des deli>lltes comn1unistes. 
E1i 1928, le scrutin d'arrondissa·me.nl a perrrzis que noire 
Parti, avec 1.060.00() voix, 11'ait que 14 elllS alors que la reactio11 
avec so·.ooo voix de n1oins en avail 142. · 
De plus, ce scri~iitl est prece<le de « decoi1pages savants » 
des circons·crf piions afill de les ta.iller Slll' U?.e.SUFC·S a la veactiOil. 
- L'experiftnce m:ont:r.e que non1hreu:x OU reduit, le groupe 
C0ffillllllliste a .ioue UD role de"teTminant d·ans tloutes Jes grandes 
conqu~les saci.ale& (1936-1946). <Ce fut vrai anssi 10rs des premiers 
mois de 1956 (expliquer ce qui a ete obtenn au cours de ces 
perio·des) • 
.__ - L'aatieonnnrmisnie a toujowrs ete l'a:rine de la reaction et 
des diviseurs de la classe Ottvriere. C'est lui qt1i est a la base de 
la desunion des forces de gauche. C'est }'exclusive anti!Cornn1uniste 
qui a empeehe le trioniphe de la politiqtte de ga11cFte· vaulue pa·r 
la nta.ioritti republicaine du pays. . 
- 11 fant. done v0t:er cont:re I' exclusi:v;e anliconununiste. 11 faut 
voter CODim.uniste. Ce sera tl!availle~ pour l'union. des f e1rces. repn· 
blicaines, settle capable· de realiser les· ehangeinents neeessair~ 
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- RELEVEMENT DU NIVEAU DE Vl;E 
:D:E;S MASSES LABORIEU1S1ES : 
.. i ~ 
. \. 
. { 
Les conditions de vie de la population lahorieuse ne .cessent 
de s't1ggraver : 
1 (I LES SALAI RES, DEJA I NSUFFISANTS, ONT ETE BLO-
QUES PAR LE GOUVERNEMENT. 
2° LE COUT DE L.A VIE A CONSIDERABLEMENT AUG-
MENTE. 
-
En inoins d'un an : le kilo fie pai1z est pcisse de 118 a 53 francs; 
le f<ilo de bif lee/(· lie 82(} a 1.090 /'railCS ; 
le kilo de po111n1es de terre, + 50 % ; 
ai1gme11talion du be'lzPre, Jes fromages, rlu lait, du sucre. nou-
velle aug111e11lalio11 de 20 ·% des foyers en octolJre. 
· Ou 1'on depensi1it 30.814 francs e11 avril 1957 il faut depe11ser 
40.342 f ra11cs e11 septemhre 1958. 
30 LA C~ISE ECONOMIQUE ,\AENACE .. 
. 
. : : t i . 
- Norr1breux 1icencieme11ts clans plusieurs branches · d~i:Q.dus· 
tries et en4:reprises (don11er 8i possible .des exe1nples local1x):~ 
. ---: De llOinhreuses reductior1s d.,horaires ql1i s'accon1pagnent 
de dimi11utio11 co11siderahle des salaires (textile, constructioi1s nava· 
les, industrie alimentaire, a p pareils electro-me11agers, etc.). 
4° LES CAUSES DE CETTE SITUATION. 
0 )- l'ex·pJoitation ehontee des tra_vailleurs des villes et 1des champs 
par les ~rosses societes capitalistes et les grands proprie~~ires 
terrie11s dont Jes profi~s n'o11t cesse d'aug~enter. 
·-----------------------------------------------------------. QUELQUES BENEFICES DE GROSSI~S SOCIE1,ES 
Societes · 
T 110111son-H ous 1011 ••.••••••• · 
Ste Fr~ Beghin ..•.• · ..•••• 
Cie Pelrole BJ> .• .•• · ••.•••• 
Bon 1l1arc11 e . . . . . . . . . . . . . • • 
JJ e 11g e o t . . . . . . • • • •. . ., .. • . • ••.• 
.Us in or .. ... . ........ ; . • . • . . ·• . .• 
Pecl1iney ..... ·•· .· •. · .•• ·.: ..• 
Panha11 d ...............••• 
















1957'' I ' 












. 10.245 f , : \ - j 
6 .668", \ \\-= 
1~1s·1 ·, · ~. 
1·.32()' . 
-
• .t , 
_,,., 
b) la poursuite depuis 11 ans des guerres ~o-loniales du Viet-Nam 
et d' Algerie, 
c) la course aux armement·s imposee par la participation de la 
France au Peete ~tlantique. 
' 
- De Gaulle pol1:t.s11it· et aggrave la politique suivie depuis 
1947 ; . 
:-- Les satisf actio118 partielles, accordees aux cheminots, . gaziers 
et electriciens n'iJJf1rn1c11t pas cette realite. En e:ffet : 
a) II s'agit cle pron1esses deja anciennes et qui auraient dft 
. etre re:.;lees des le fleb11t de l'annee (les greves d'avril l'ont 
confirme) ; 
b) C'est l'actio11 de ces travailleurs, la menace d'une greve qui· 
a COiltraillt le gOlJ,Ternen1ent a Ceder en partie ; 
c) La p1·.ime accordee ne correspond pas a tout ce qui leur 
est du, elle ne reg]e pas le prohlen1e des salaires de ces 
· travaille11rs. 
5° CE QUE .NOUS PROPOSONS 
- Augmenter les salaires, traiteinents, retraites, pen.sions et les 
prestations f amiliales ; 
- Retahlir la sen1ai11e de 40 l1eures sans diminution de 
salaire ; ~ . . 
- Creer une ve1·itah1e assurance-cl10111age aux frais du patro· 
nat et garantissant. llil salaire egal a 75 % du salaire minimum ; 
· - Aider les petits et 
/ 
n1oyens paysans, l'artisanat, le petit 
CODlmerce et )a petite e~treprise, menaces par }es gros agrariens, 
les grands inagasins et les monopoles ; 
Garantir l'avenir de la jeunesse par la 
- reforn1~-. democratique et laique de l'enseignement, 
Ia. creation des en1plo:ls necessaires, 
l'aide aux jeunes -et f11tt1rs n1enages, · 
la suppression des ahattements d'age. 
6° LES MOYENS DE R.EALISER CE PROGRAMME 
- Faire payer les ricl1es par une reforine de1nocratique de 
la fiscalite. 
- Redui1·e les · depenses militaires . . Cette reduction est possible 
grace -a la paix en Algerie et pa.r la prati.que d'une politique exte· 
rieure d'independance et ·de paix. · 




· 1. jour de· guerre en Algerie, ce sont 700 logeme11ts de 3, 
p1eces; . 
Les '.110 1nilliards d'augmentation· de credits pour la guerre 
deciP,es ·p·ar · de ~ Gaulle auraient : pe:rmis la construction de 35.000 
l9ge"(!l~rits de 3 pieces. . : . 
. ..... 
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Le caractere reactionnaire de la Co11stitt1tion" la liinitation 
, des droits et prerogatives dr1 Parlen1ent i .. endent. plus difficile la 
realisation d't1ll tel progran1n1e. 
A-rissi, il irn1Jorte : 
a) Qu'ttn ~ra11d n.olllhre de deputes con1m11nistes soient elus, 
· afin que la €lasse ouvriere et la popl1lation lahorieuse 
soie11t representees le plus possible a11 Parle1nent; 
b) Que les n1asses laho:riet1ses _qui aspirent a l' ap.plication des 
" . ' . . JBesures que no-i1s precon1sons, s unissent et ag1ssent en 
con1mun a l'usine, au chantier, dans les qt1artier.s des villes 
et dans les villages pour en pern1ettre . le succes. 
- L'action .des masses populaires est detern1inante pou:r ohtenir 
le.s cha11i~e1ne11ts auxqtiels elles aspirent, y c01npris sur le plan 
pa:rlen1entaiFe. 
-
Ex .. : 1936 : il y avait un gouvernemen~ de Front Popt1laire, 
ii y a\1ait 72 deputes cornn1nnistes qlu so11tenaient 
ce gouvernement, 
ill ais il y a·vtzit surtout : 
unite d' action de ia classe , ouvrie:re, 
... 
union des tra,raillet1rs des villes 
classes Ino·ye11nes, 
les grandes greves de .iuin 1936. 
et des challl·ps avec les 
En 1946 : C'est l'u.nian et I' action des masses · populaires qui~ 
au lendeniain de la liberation et de la victoire sur le fascis1ne, a 





en vies h0D1aines ; 
es --·~---""'-
--t e (2 m:i i par ) ~ . 
~~-7 tion des relations de la France avec es-
N rd unis~ aroc) ; 
.,. e _ OppeDle t an~r fa CJS e, facili e par 1~8 
attein es repetees aux ibertes ~~tiques ance ; 
d rce " r, ill&ta ra · n --- ..... :...··-it n-
n~l, le vote de la Censtitution reactionnaire. 
E 
eane rs 
plus fertiles d'A1&e1r1 
....... proc es du petrole. ~ ~ ~~·--"· 
, . 
a··~r1en, tout en DI ........ ~ ... , 
-
I• 
• • '. • l ~ Le petrole algerien pent aider au developpenien que de Algerie et de la Frsince. Maia a condition que trihm 
la pilx t que s'etahlissent des relations nouvelles, basees 
l' 6ga t~ entre la France et une Algerie independan-ie. 
- , -; La lettre de de Gaulle, ordonnant aux g6nCraux et o£fici.A¥D 
d' Al~rie de se retirer des comites de saint public ripend a a 
voto~e des rCpublicains. Mais a elle seule, cette mesure n'est pas 
uoe niesure destinee a alllener la paix. 
- Dans sa conference de presse du 23 octobre, de Gaulle 
declare : 
- Le gouverneinent est dispose a discuter en France de 
la << fin des hostilites >> avec les delegues du gouvernenient 
al~rien. 
- Le gouvernentent con~oit l'avenir de l'Algerie sur la 
double base de la personnalite algerienne et de << l'associa· 
tion etroite >> de I' Algerie avec la France. 
' 
. 
Cette " declaration conf irJDe la possihilite et la necessite de la 
, . . 
negoc1at1on. 
Elle ne doit susciter aucune illusion (la guerre continue, plus 
Jneurtriere que jamais). En delllandant la reddition pure et si1Dple 
des combattants algeriens, de· Gaulle Inontre q11e. dans son esprit 
ii s'agit plus d'une capitulation que d'une negociation. 
- Cette declaration n'est done pas Ia paix. L'action des parti-
sans de la negociation doit se poursuivre. 
4° iL N'Y A PAS DE SOLUTION MIL AIRE AU CONFllT 
- 500.000 soldats, dotes d'un inateriel noinbreux et Dioderne 
n'ont pu venir a bout non d'une << poignee de rehelles », inais d' ......... 
puissant inouvelllent d'independance ayant des racines profondes 
dans le peuple. 
- C'est un DlOUVelllent universel~ En 40 ans, le regitne colonial 
s'est ecroule dans 25 pays d'Afrique et d'Asie habites par 800 . 
niillions d'hommes. 
Les exelllples de l'lndochine, de la Tunisie et du Maroc prou .. 
vent qu'il est i1npossihle de hriser par Ia force les aspiratio~ a 
l'independance. 
5° JL FAUT NEGOCIER. AVEC QUI ? 
Avec les representants de ceux contre qui on se bat. 
Ceux qui de;mandent que soit intensifie }'effort Jnilitaire Bent: 
97 % des Algeriens ont f ait confiance a la France lo rs eferen-
dUDl, il n'y a done plus de prohlente. 11 f aut reduire es « rebel-
les » et se refuser a negocier. 
500.000 soldats seraient done inipuissants a venir a bou 
3 % de la population algerienne seulement ! Comment 
peuvent-ils vivre et lutter au sein d'une population hostile 
8 • 
La verite : le ref ereodunt ne donne pas l'intage de la volonte 
du petiple algerien. II n'a pas ete libre. 
LES ELECTIONS DE NOVEMBRE PERMETTRONT-ELLES 
DE CONNAITRE LES REPRESENTANTS QUALIFIES DU 
ALGERl'N? / 
Non, l'Algerie est tou.iours en etat de gue~re avec des JDilliers 
e « uspects >> dans les prisons et les cainps de concentration, la 
uppression des lihertes politiques les plus elementaires. 
De plus, interdiction est f aite aux Algeriens _qui luttent~ co1n1ne 
a le rs partisans ,dans la population, de participer a la cantpagne 
~le t9iale. 
LA NEGOCIATION EST POSSIBLE ET CONFORME A 
L'INTERET NATIONAL 
,.. 
- Les propositions des dirigeants du lllouvelllent de liberation 
peuple al~erien prouvent que la negociation est possible . 
...- La Fra11ce, notre peuple, auraient tout a gagner dans le 
developpelllent de relations econofniques et ci1lturelles avec une 
Algerie independante sur la base de I' egalite et de l'interet , reci-
~roque. 
- Elle ferait du peuple algerien un anti, un allie fidele et 
sU.r de notre peuple et de notre pays (voir page 11 de la brochure 
i lustrOO ce qu'apporterait une politique d'alllitie). 
La juste position de notre Parti 
Depuis 4 ans, noire Parti de·mande la solution negociee du 
probleme algerien. · . 
- Rapl),~ler les votes de noire Parti les 12 mars et 5 juin 1956 
et les raisons de ces ·votes. 
- Rappeler les multiples propositions faites par notr~ Parti les 
6 et 23 octobre 1957 et le 4 f evrier 1958 aux Partis socialiste 
tail.i'Cal et d tous les groupements et · organisations de gauche 
a/in dJaboutir d un « compromis pour une solution pacifique 
de ce douloureux probl~me >>. 
-- nos propositions avaient ete entendues que de sang, de 
d et de ruines eussent ete evites I 
- Le c de force d' Alger n'aurait pu avoir lieu et la France 
connatlrtlit une Republique renovee et meilleure grace aux 
e/forts comm-uns de tous le·s republicains. . 
• Ml Plus que janiais, ii i.ntporte que s'unissent ·et agissent tons 
ceu et toutes cellea qui veulent la fin de la guerre. Seule }'action 
uaie hate a l'heu:re de la negociation et de la paix. 
9 
• 
IV. POUR REST 
ET C0 1 STRV Eu 
Nous avons comhattu la Constitution parce que : 
- Nous sommes des partisans resolus ae la democrat· e et de 
la souverainete du peuple et que la Constitution lin1ite graveme11t 
les droits du pet1p]e et du Parlement. 
- La Constitution institue le pouvoir absolu en dota11t le Pre-
sident de la Repuhlique de pouvoirE dictatoriaux. 
- Nous ne renonc;ons pas a appeler le peup1e a lutter~ a nos 
cotes, pour la revision den1ocratiq11e de la Constit t1on, 
- n~at1tant qu'il ne peut y avoir de ~randeltr fra11~aise sans 
Je reSJlect et le deve}oppeme11t d'une veritable den1ocratie. 
Nous lutterons aiissi : 
- P-011r l'ahro~ation des or a11nances prises en vio ation de 
!'article -06 de la nouve le Const.tt1 ion (Ces or on ances etendent 
a la France la iuridiction d'exception qui existe e11 Algerie Elles 
per111ettent d'interner ans des camps de concenn·ation toute per-
sonne n'approuvant pas la e;uerre d' Alger· e.) 
- Pour la defense et l'e argissement des Ii ertes democ 4 ati-
ques. 
- Pour le controle du peuple sur ses elus. 







o s a ~ w,. ~ote NON au. re£f!rendUJD, com. enant 
parf a.1teD1ent Jes dan~ers de la Constitlttion proposee. 
D'autres, ahuses, ont vote OUI . tout ,en etant sincereinent atta· 
ches aux libertes repu tica. es et a Im . e. 
Les uns et les autres desirez que « ~a change ! » • 
.. 
---r q11e ~a change vraiment, ii faut a eoluDieilt rejeter la 
ne a&fe poJitique poorsuivie depuis ODZe ClDS • 
.. 
- ous soll1.llles convaincus que seul le socialisllle apportera 
sol cORtplete et de&nit1ve· aux an.~ssa ts problem.es de la 
tsere, d eolonra.limne et d-e la guer e en~n ~es ~ le capita· 
lisine. 
- e SM!!ta~ftSJB.e denne a l.,h anite hi .feuissance des ricKesses 
de la rra vaiJ; et d~ ~ seie · e. 
- C' est pour ce noble but que hrttent les cmnm.unistes. 
- Cepentfant, ii est possible, des ~aintenant, de realiser une 
polilique repondant aux exigences des travaiDelH'S de la France. 
~ Cette politiq11e est definie par le prograDlDle de saint 
mati~ que s prCsente notre Parl!P C · sle·. 
depend des travail eurs, des larges :masses popnluires, que 
. , . , . 
ce allHlle reaat~'. 
- Pour cela, ii f aut : 
• 
- Darrer la route a reaction, assurer la presence a 
:Assem: n c · · o:rtant, 
fort de l'appui de tnillions de voix. 
- V ous voterez pour le candidat te tre arti €0. 
~· ( oner ici . la biogFaphie ti candidat) • 
. 
- ___ ppeler que les contniunistes (et plus precise ........ ., .... nos can· 
- · en c les inte· 
r6ts du peuple et de la France, 
-
l'aveair France, 






ANNEXE A L'EXPOSE D'ENSEMBLE 
Nous don11ons ci-apres quelques elements sur des prohleines 
particuliers qui devront etre traites suivant les regions, les audi-
• toi.res, · etc. 
I) SUR LE PROBLEME DU LOGEMENT. 
' 
II) 
H ·, I • i. r 
12 
-
1° Aug·menter considerablen1e11t . les credits. pour la construc-
tio11 : (notamment d'_H.L.M.) par la diminution des credits 
militaires ; . 
2° L'Etat doit entreprendre la realisation d'un plan de cons-
trt1ction d't1n million de logements en trois ans, et a loyers 
vraime11t moderes ; 
3° M11ltiplier les Offices municipaux d'H.L.M. auxquels serait 
versee la contribution patro11a]e de 1 % et accorder des 
prets sans interet et ren1hoursahles en 65 ans. 
4° Aider la reco11struction a la Campagne par des prets i1nmo· 
hiliers et des credits aµ;ricoles a des conditions accessihles 
aux paysans travailleurs. 
5° Aide~ efficaceme;.t le~ travailleurs, les gens a revenus 
modestes qui veu]ent faire construire leur prop re logement. 
6° Ahroger les lois et decrets tendant a poursuivre l'~~gmen­
tation dee loyers. 
7° Arreter toute expulsion sans relo~ement prealahle. 
' 
8° Requisition des appartements vides au profit des .·lilal-loges. 
. ' ... . 
1 •• " t ,,. 
' 
""~ \ . 
. . POUR LA JEUNESSE. 
. I 
- At.1gmentation des salaires et suppression des abatten1ents 
d'age. 
- Attribution aux jeunes sans travail, nienie s'ils llahitent chez 
leurs parents~ d'u11e allocation de choinage eg·ale a 75 .~% du 
sa1aire· minimulll. · : , f: -~ 
- Augmentation des credits . pour l'instruction I et rapprentis-
sa,z:e afin de former dans des e·coles f:!l des f act1ltes plus 
nomhreuses et mieux equipees, . les ingenieurs~ chercheurs, 
techniciens et. ouvriers qualifies qui ·sont indispens~l-les a 
la grandeur de notre pays. . · .. l ~ i 
- Prets d'installation aux jeunes nienages paysans et ~ credits 
. . decQples pour la niodernisatioµ. ~e ~~ v~llag~s. 
\ 
Jll) 
. . .. 
Retour aux 18 mois de service militaire que pern1ettrait la 
fin de la guerre d' Algerie. 
Liberation des soldats emprisonnes pour leur oppositio!l a 
la, g_\le~re. · ·. 
• I I 
POUR LES FEMMES TRAVAILLEUSES ET POUR LES 
· MEN·AGERE:S~ ·: : · 
' . l • ' f f . I • J • J I ' l t ? ' 
Comme tout le pe11ple laho1fieux, les femmes, qu'el]es soient 
tnenageres OU travaillet1ses a )'usine, aux champs OU aux bureaux, 
aspirent a la paix et veulent de Jneilleurs salaires permettant de 
ineilleures conditions de vie. 
Notre. Parti appuie de toutes ses forces les actions organisees 
par les organisations democratiq.ues qui poursuivent ses ohjectifs. 
C'est ainsi qu'i] lutte pour : 
- ]'application aux femmes travailleuses du principe « a 
tra,1 ail egal! salaire e~al >> ; 
Jes deux .iours de conges hehdomadaires ; 
- }'augmentation de 20 % des allocations fami1iale8 ; 
- le reillhoursement a 80 70 des f ra~~ Dledicaux et pliarina-
• c~q~1~~~s ; .'. 1• , 
- la construction de creches, d'ecoles et de logements a usage 
J:~c.~,tif : ~t a ~~yer~ mOderes. Le deve1oppement des colonies 
<le-vacances. 
1 • 
) ( t • \ • • ! J • • , 
• 
IVY ... LES REV.ENDlt~TfONS PAYSANNES DEFENDUES PAR 
~ 1L~~. ~~,~~~~.ISTES. 
. ' 
1° D~s . ,lll,e~‘i;-~~ d.'~i9e . economique et financiere aux exploita· 
tions f affii]ia}es ! a~ricoles, par 'une reduction Speciale allant de 15 
a 20 % des prix des machines agricoles-; des tracteurs, de l'outillage, 
et de tons autres moyens d'eqi1ipement de f ernie, des engrais~ des 
p~oduits anticryp~og;a;miques, ainsi que l'aide au developpement de 
la cooperation, notamment les C.U.l\'I.A. 
, . ~o: Jj)e;s, ·pr~ts ~CCQr~es par. le Credit agricole aux taux de 1 a 
3 % ~D, i ,~ue d~ ,. dt1v~lo1n~er les illvestissements dee exploitations 
faDliliales et l'installation des je11nes · exploitants. 
~ · 3° La Q-r~Mj~n: ,dfun~: .caisse en vue de con1penser les pertes dues 
·~ t aux calamites , ~g~j~pl~s ~t ;a la m~rtalite du betail. 
. · ~0 L'in!titut'ion .. de ~rix differentiels permettant d'accorder des 
' 
1
' bonificaiioils I •aux ·e"ploit'ants f amiliaux, et la resorption des exce-
dents pour quelque produit que ce soit, a la charge des gros 
1
'' -:producteurs. 1 ~.~ ·.··' '. :1 · i:-! 1. . _ .. : 
I . 






risques DiaternitiS, cliirurgier et Ies m.aladies pro¥o<£Wlll~ 11n •trret 
de travail prolonge. · 
. 6° E'institution cFun enseigneinerrt postscolai~ e-r cfe formation 
professionnelle agricole. 
7° L'am.elioration de l'hahitat nU1Jal, pa.- l'attrihation de cr-6'1its 
aux exploitants fantil1a11x et raffectation de 20 % du pxix du bail 
par le bailleur au profit de }'amelioration des bathnents. 
8° La deinocratf.isation du :reineDlhreJDent. 
• • 
A ces ntesures, il faut ~iouter : 
_:_ La parite des salaires de l'agricul re &'Yee @eux: ~ l,,in..dus-
. . trie. · 
- · E'anieliorarion du sttatut du -fettntage et du metayage. 
- L'augmentation des allocations et retraites des vieux 
paysans. 
- Le respect de la loi concel!llant la iixav.ion d prix du lait. 
- L'ahrogation des decrets concer.nant l'arracfiage des vignes 
sur 25 % du vignohle f.~an~ais, et le vet<Kir a l' ancien 
article 55 d.u code du ~in. ' 
POUR LES V~EUX TRAVAILLEU·RS 
L.E au 
- Porter l'allocation des vieux travailleuJ:s salaries au taux 
unique de 120.000 francs par an et }'allocation Speciale aux vieux 
a 30.000 francs par an. 
- Porter le pla(ond des ressourees pour le cal.cul de ces denx 
allocations a 300.000 francs pour une personne seule, et a 360.000 
:bane~ pour deu~ pe.JJ.sonne.s. 
- · .FiiXer le taux d~ l' allocation.· au" ~ieu1 tr~ailleur.& salaries 
a 50 % du lll0lll1ant· du S.M.l.G. tm eeloi de l'wHoeatiun .e~ aux 
vieu a 75 % d Dlontant d~ Yalloeation aus: llielDi tnav: • urs. 
- uginenter de 20 % les- al ocations vieillesse et les pfalonds 
de ressources. 
' '-... 
--- 1'a111ener l'ige du <h-oit a pension a 60 ans pour I h nunes, 
a 55 ans pour les fem.nres- et a 55 ans pout! les assures sueiaux.. ayant 
exerce un·e activ~ partieulier~tent- peniile. 
- Fixer 1B tatDI de la pe~sion a 58 %· dU sa&i~e el de 
I' annee la plus fav-araMe." 
- BefDnne deinocratiqi1e de la fjs.calite assurant. de 
justice fiScak et- firisan paiyer les iWfies;. 
14 
' 
- lnstituer un impot annue) et progressif frappant lee fortunes 
periet1res a 20 millions. 
- Transformer. l'impot sur les societes en un impot progressif 
plicable aux profits reels. 
- Or.eer ane ·aue g.lobnle a la production. 
- Porter a 360.000 francs l'ahatt~ment j la base pour le calcul 
de l· 
-· • iter la hausse du prix des loyers pour ~es baux ell· 
. 
cours. 
- Etahlir l'inde1DDite d'eviction sur la base de la valeur des 
f 811&. 
- lftoquer les 1oyers des artisans pendant trois ans. 
- lir a parite des prestatioas lamiliales entre ·travai11eure 
.a-.1e'~nts et :salaries. 
-- Aider les petits· cominer~ants et artisims Dlenaces par les-
frusts. 
t 
-- Ahra~tion de l~rdonnance du 3.1 iuiilet 1958 qui aggrave 
, .. ,.. ....... 1a1r:iirri,es adm.illistratives et porte atteinte aux legitirnes 
• • petits eoininer~ant-s et artisans. 
- 16 
• 
UN BON EXEMPLE DE PR AGA 
Nous publions, ci-tlessous, la lettre de la cellule Bianqui-Cines 
(Oi&e). L' excellent travail realise par cette cellule peut et doit servit 
d'exemple a l'ensemble de nos sections et cellules : 
.. 
Une cellule d'un quartier de Montataire, la cellule Bianqui-
Ginesti a organise avec succes les 12, 13 et 14 aollt trois seances de 
cineina. L'une· dans -le- pare de la ville, une aut1·e au haineau_ de 
Magenta et la derniere aux Cites Jean-Biondi. Elles etaient prevuea 
en plein air. Le Dlauvais tentps a contraint de faire la preinie~ 
dans une petite salle. 
. 
Au cours de ces seances, le diapofillll << Non a De Gaulle » a 
ete projete. Commente et actualise, ii ·a perniis de faire un discours 
iinage facilitant la coniprehension. Ensuite, le film sovietique. e11 
couleur « La Mere >>, d'C\pres le celehre ro1nan de Maxiine Gorki 
etait projete sur un petit appareil en 16 mm. 
Un tract appelant a participer a ces seances a ete distrihue la 
veille dans chaque quartier par les calllarades de la cellule. 
.. 
A }'issue de chaque sea11ce, des brochures fure11t distrihuees a 
toutes les personnes presentes. Des collect es f urent faites a ch ue 
fois et la soinine de 11.000 francs a ete recueillie, couvrant a1 i 
largeinent les f rais engages. Ces trois seances ont rasselllhle- 300 per-
• sonnes environ. 
Ces petites seances de cineina dans les quartiers ont ete de bone 
rnoyens de propagande. 
C'est done un exeIDple tres positif a ·Ia portee de la plupart de 
nos sections et cellules, qu'a fourni la cellule Bianqui-Ginesti. 
Ajoutons que d'autres seances sont en cours dans d'autres quar· 
tiers de villes et dans des localites rurales et que les projections 
f~es vont etre Diultipliees, perJDettant a des dizaines de e arades 
de faire des petites reunions qu'ils ne se jugeraient pa8 << capa-







• Prevoir et organiser le recrutement au 
Parti de nouveaux adherents. Ceci suppose 
que des bulletins d' adhesion soient a la dispo-
sition de chaque participant a la reunion et 
que les orateurs et le president eng.agent les 
auditeurs sympathisants a adherer au p arti 
Communiste Fran~ais. 
• P.revoir et organiser le collsctage 
d' a·r9ent pour la souscription nationale. 
La propagande co'Ute cher. Pour chaque 
.candidat ii a f allu deposer un cautionnement 
de I 00.000 francs. 
Aussi les orateurs comme le president n-e 
doivent iamais oublier d' appeler les auditeurs 
a souscrire afin d' aider . a la victoire de notre 
Pa,rti et de ses candidats. 
Un livre qu'il faut lire et faire lire 
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